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Il y a quelques semaines, vous avez 
peut-être entendu parler de phy-
siothérapeutes en colère. On vous 
a éventuellement tendu une péti-
tion ou relaté une inquiétude.

Car, selon les extrapolations sur 
la base des données du deuxième 
trimestre 2023, il semblait clair que 
les coûts liés à ces soins augmen-
taient pour représenter environ 
3,6% des coûts de la santé en 2023. 
Soit plus que d’habitude (environ 
10%), soit trop pour les assurances.

S’il est évident que nos primes 
d’assurance ne peuvent pas conti-
nuer à augmenter indéfiniment, la 
physiothérapie constitue-t-elle réel-
lement une cible opportune?

Depuis quelques années, on as-
siste à un transfert massif du sec-

teur hospitalier vers le secteur am-
bulatoire, avec des retours à domi-
cile précoces. Ce phénomène ré-
pond à une volonté des politiques 
et des assureurs. Loin d’être une 
mauvaise idée, cela suggère cepen-
dant une augmentation des coûts 
à la charge de l’assurance, car les 
frais d’hospitalisation incluant 
toutes les prestations durant le «sé-
jour» sont assumés à parts égales 
entre le Canton et l’assurance, 
alors que pour des traitements am-
bulatoires, tout est traité et payé 
par l’assurance (hors franchise et 
quote-part).

La physiothérapie faisant partie 
des forfaits hospitaliers et ayant la 
part belle dans les traitements pos-
topératoires, cela fait partie des rai-

sons qui font que ces coûts aug-
mentent.

À cela s’ajoutent le phénomène 
de vieillissement de la population 
et surtout le maintien des patients 
à domicile le plus longtemps pos-
sible. Des suivis plus importants 
permettent aussi d’éviter des 
chirurgies ou des traitements mé-
dicamenteux prolongés.

Alors oui, nous avons plus tra-
vaillé que d’habitude. Mais sous un 
autre angle de réflexion, ne pour-
rions-nous pas envisager que le tra-
vail des physiothérapeutes fasse 
plutôt diminuer les coûts de la 
santé?

Ainsi, est-ce une raison pour ve-
nir proposer un nouveau tarif de 
base de 32 francs avec une durée 

de soin imposée à vingt minutes, 
comme l’a fait le Conseil fédéral?

Le tarif actuel étant de 51 fr. 36 
centimes (pour une durée libre, 
c’est-à-dire que, quelle que soit la 
durée du traitement, le prix reste 
le même) dans le canton de Ge-
nève, cette diminution et cette obli-
gation d’écourter les traitements 
amèneraient de nombreux chan-
gements d’orientation au sein des 
professionnels.

Pour ma part, j’estime que cette 
mesure constitue un manque de 
respect des patients et des théra-
peutes, et, sans nul doute, une 
baisse de la qualité des soins. Alors 
vous comprendrez en me lisant, 
ma crainte de voir ce si beau mé-
tier devenir un peu absurde.

Hausse des primes maladie…

Réflexion
Stéphanie Guisolan
Cet espace de liberté n’engage que la personne l’ayant signé
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L’artiste y accroche 
ses dessins sur
la thématique 
du corps.

Patrick Jean Baptiste

Martina Buemi est une artiste 
contemporaine de l’école ita-
lienne. Son travail, dit-elle, est 
une étude sur le mouvement du 
corps et le signe. Ses œuvres sont 
autant de références à des images 
tirées d’œuvres anciennes ou his-
toriques, qu’elle sélectionne et as-
semble sur papier par des associa-
tions de concepts.

Du dialogue opéré entre les 
éléments advient alors une œuvre 
extracorporelle, où elle explore 
les concepts de mesure et de sé-
rialité, avec l’accent sur la relation 
entre les figures et l’espace dans 
lequel elles s’insèrent. Ces réfé-
rences sont exprimées par la ré-

pétition du geste qui, dit-elle, dé-
fie la physique source des images 
performatives. La sensation qui 
en résulte est celle de figures qui 
explosent dans un cadre sous ten-
sions, transformant le récit en 
scènes dynamiques. Ces perpé-
tuels mouvements créent une ex-
périence où tout s’expose, danse 
et bouge aux yeux de l’observa-
teur, dans un jeu de corps qui s’in-
ventent, se décomposent, se re-
composent et se répliquent.

Parlant de sa technique, la 
ligne est un élément récurrent 
dans sa pratique artistique. En 
soulignant qu’elle lui permet de 
maintenir les corps en vie, les 
transformant, les déformant et les 
modifiant à son gré. Pour elle, la 
ligne représente la vibration, 
l’évolution et la modification 
continue. Elle est le sang, la subs-
tance nutritive, un fait hédoniste.

Du 29 février au 10 mars au 
Clin d’œil. Vernissage le jeudi 29 
février dès 18  h.

Martina Buemi expose 
ses toiles au Clin d’œil 

Corsier

Détail d’une œuvre de Martina Buemi. DR

Elle est arrivée à Bellevue 
en novembre dernier, pour 
une durée d’un an.

La célèbre tortue à deux têtes est 
la nouvelle pensionnaire du Bio-
parc, sis route de Valavran à Belle-
vue, en attendant que les travaux 
du Musée d’histoire naturelle se 
terminent.

Pour pouvoir l’accueillir, une 
roulotte spécialement aménagée 
a été installée près de l’entrée du 
parc. Janus, un mâle de 26 ans, 
peut ainsi recevoir les soins quo-

tidiens qui lui sont nécessaires, et 
être à l’abri des autres pension-
naires du parc pour éviter toute 
contamination.

Le Bioparc, anciennement 
parc Challandes, du nom de son 
fondateur, continue de s’embellir 
et d’améliorer ses infrastructures. 
Celles-ci étant devenues vétustes 
et le parc trop petit pour pouvoir 
développer ses activités, il démé-
nagera en 2026 dans ses nou-
veaux quartiers, à Belle-Idée, sur 
la commune de Thônex. En atten-
dant, avec son nouveau directeur, 

le vétérinaire Tobias Blaha, le Bio-
parc continue ses missions de sen-
sibilisation et d’éducation du pu-
blic, de même que la conservation 
et la recherche scientifique.

La reproduction d’espèces me-
nacées d’extinction comme le 
fossa de Madagascar fait aussi par-
tie de ses responsabilités. Un pro-
gramme d’intervention assistée 
par l’animal pour enfants et 
adultes est proposé aux per-
sonnes en difficulté. Enfin, le parc 
reste aussi un centre de soin et 
d’accueil pour les animaux bles-

sés qui seront ensuite relâchés 
dans la nature.

Il est ouvert tous les jours de 
9 h 30 à 16 h, la première visite 
est gratuite, tandis que les sui-
vantes sont en participation finan-
cière libre, en faisant un don ou 
en devenant membre pour aider 
au fonctionnement du parc. Il est 
possible de s’inscrire à des visites 
guidées ou à des activités en im-
mersion avec les animaux, comme 
une fête d’anniversaire. Plus d’in-
fos sur bioparc-geneve.ch.
Caroline Delaloye

«Janus» au Bioparc: un nouveau lieu d’accueil pour la tortue bicéphale

«Janus» dans son vivarium. CAROLINE DELALOYE

La route des pèlerins, qui 
mène à Saint-Jacques-de-
Compostelle, passe par 
Pregny-Chambésy.

Vous les avez très certainement 
déjà croisés sur la commune de 
Pregny-Chambésy, ces marcheurs 
qui portent un imposant sac de 
randonnée fièrement orné d’une 
coquille Saint-Jacques.

Ces randonneurs marchent sur 
la Via Jacobi, chemin de randon-
née suisse n° 4, qui commence de-
puis le lac de Constance et se ter-
mine à Genève. Ce beau périple 
fait partie du chemin de Compos-
telle européen, pèlerinage catho-
lique qui a pour but de rejoindre 
le tombeau de l’apôtre saint 
Jacques le Majeur, situé dans la 
crypte de la cathédrale de Saint-
Jacques-de-Compostelle en Galice. 
C’est pour cette raison que les pè-
lerins arborent très souvent la cé-
lèbre coquille.

S’il vous prend l’envie de par-
courir l’entièreté de la Via Jacobi, 
sachez qu’elle mesure 645 kilo-
mètres avec un dénivelé positif de 
17’500 mètres et qu’elle est com-
posée de 20 étapes, une traversée 
d’est en ouest du territoire helvé-
tique.

La partie chambésienne de cet 
itinéraire commence à la frontière 
belleviste au-dessus de l’autoroute 
le long de la voie de chemin de fer 
et s’arrête aux abords du Jardin 
botanique. Comptez environ 3 ki-
lomètres pour l’accomplir. Même 
si la distance reste modeste et 
abordable, le parcours est plaisant 
et permet de découvrir une partie 

des lieux emblématiques de la 
commune.

Après avoir tout d’abord ad-
miré la lisière du bois des Châtai-
gniers et la fontaine fleurie du che-
min de l’Ancienne-Fontaine, vous 
attaquerez la montée du chemin 
de Chambésy. Arrivés presque au 
sommet, au début de la route de 
Pregny sur votre gauche, vous 
pourrez admirer la magnifique 
chaîne des Alpes, ainsi que le lac 
Léman, depuis le banc et sa table 
d’orientation. Vous y resterez in-
contestablement plusieurs mi-
nutes pour prendre un cliché mé-
morable avec le panorama qui 
vous entoure.

Quelques encablures plus loin, 
c’est l’église catholique romaine 
Sainte-Pétronille qui trône au som-
met de la montée. Dans ses murs, 
se trouvent un carnet de passage 
et un tampon de crédencial pour 
les pèlerins qui se rendent à Saint-
Jacques-de-Compostelle.

Vous poursuivrez votre chemin 
en contemplant le château de Pen-
thes avec son domaine, avant de 
clôturer votre marche par le Jar-
din botanique et, si le cœur vous 
en dit, une visite de cet endroit qui 
incite à la découverte pour les 
grands et les petits.

La prochaine fois que vous croi-
serez l’une ou l’un de ces coura-
geux pèlerins, n’hésitez pas à dis-
cuter avec eux, ils ne mordent pas! 
Ils sont très souvent ouverts à par-
tager quelques minutes de leur fa-
buleuse aventure à travers l’Eu-
rope, la Suisse et même… Pre-
gny-Chambésy!
Julien Compagnon

Via Jacobi chambésienne

Lever du soleil depuis le banc de la route de Pregny.
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Anières
■ Jusqu’au dimanche 18 février, 
à la Galerie d’Anières, l’artiste 
Florica Marian vous invite à ve-
nir découvrir «Un jour fait de 
mille fleurs». À travers des des-
sins de plantes, témoins d’une 
passion pour la botanique, aux 
improvisations riches sur le 
thème d’une feuille, l’exposition 
montre le parcours d’une artiste 
fascinée par les métamorphoses. 
Plus d’informations sur l’artiste 
sur floricamarian.ch. Horaires 
de la galerie: du jeudi au di-
manche, de 12 h à 18 h et sur 
rendez-vous au 076 724 57 65. 
Vernissage le samedi 10 février  
à 11 h.

■ Mercredi 14 février, à 20 h, à 
la chapelle, le festival Antigel 
vient à nouveau poser ses valises 
dans la commune et a prévu de 
vous faire passer un moment 
inoubliable. Créatrice habitée 
d’un monde à la fois lumineux 
et tamisé, Jasmine Jethwa, la 
chanteuse londonienne à la voix 
envoûtante, décrit l’intimité de 
ses émotions avec une précision 
pouvant tendre à l’universel. Bil-
letterie en ligne sur le site
antigel.ch. Ouverture des portes 
à 19 h 30.
■ Du mercredi 13 au dimanche 
24 mars, à la Galerie d’Anières, 
Marija Jovancevic vous invite à ve-
nir découvrir son univers artis-
tique qui se compose de toiles 
peintes aux couleurs acryliques. 
Le corps humain est considéré 
sous l’angle de la sensualité et de 
l’émotion. Le couple qui est éga-
lement représenté dans ses 
œuvres est dépeint dans sa com-
plicité, ses forces et ses difficultés. 
Vernissage mercredi 13 mars dès 
18 h. Horaires de la galerie: jeudi 
14, lundi 18, mardi 19 et jeudi 21 
mars de 17 h à 20 h, mercredi 20 
mars de 13 h à 20 h, vendredis 15 
et 22, samedis 16 et 23 mars de 
10 h à 20 h, dimanches 17 et 
24 mars de 10 h à 17 h. Sur ren-
dez-vous au 078 753 08 67.

Agenda des 
communes

Choulex

■ Jeudi 15 février, à 20 h, à la 
salle polyvalente: conférence de 
Sophie Lavaud, première Suis-
sesse à avoir gravi les quatorze 
sommets de plus de 8000 m de 
la planète. Projection de son der-
nier film, suivie d’un débat avec 
le public. Organisation: commis-
sion Animation-Culture-Sports.
■ Samedi 9 mars, à 19 h, à la 
salle polyvalente: soirée karaoké 
de La 23, l’amicale des sa-
peurs-pompiers de Choulex.

Corsier

■ Mercredi 28 février, de 10 h à 
12 h, sur le parking de l’école, 
20, route de Corsier, le Bibli-o-
bus vous attend avec son vaste 
choix de documents pour 
adultes, enfants et adolescents.
■ Du lundi 11 au dimanche 24 
mars, à la galerie le Clin d’œil, 
exposition poterie de Nathalie 
Insomby. Vernissage le jeudi 14 
mars dès 18 h.

Détail d’une toile de 
Florica Marian. DR

Héberger une personne 
réfugiée, une expérience 
qui peut être 
«gagnant-gagnant».

Pour faciliter l’intégration des de-
mandeurs d’asile, Caritas aide à 
sensibiliser les habitants aux cri-
tères et aux démarches nécessaires 
pour accueillir des personnes réfu-
giées, pour leur trouver un endroit 
sûr et bienveillant. L’année der-
nière, 511 personnes réfugiées ont 
été hébergées et accompagnées 
dans 315 foyers. Ces chiffres ne 
comptent que les personnes ins-
crites dans le programme de Cari-
tas. Lors d’une séance d’informa-
tion à Genthod, le 24 janvier, sur 

comment «accueillir un réfugié 
chez soi», des hôtes actuels et pas-

sés ont donné des témoignages 
perspicaces et positifs. Les expé-

riences étaient «des échanges 
culturels magnifiques» et «enrichis-
sants». Un vrai «partage d’expé-
rience humaine». Héberger une 
personne réfugiée lui donne la pos-
sibilité d’avoir un «moment de dé-
compression et un lieu de sécu-
rité… et l’opportunité de se res-
sourcer pendant quelques mois». 
Une indemnité financière men-
suelle est prévue.

Les conditions pour participer 
au programme sont: être proprié-
taire ou locataire à Genève; avoir 
un espace disponible et meublé; 
donner accès à une cuisine et une 
salle de bains; être majeur et avoir 
un casier judiciaire vierge; une du-
rée d’accueil de trois mois mini-

mum. Une fois inscrit, il y a une vi-
site à domicile de la part de Cari-
tas, ensuite une proposition de 
«matching», une rencontre avec la 
ou les personnes réfugiées, l’em-
ménagement et la signature d’une 
convention qui est importante car 
elle définit les règles de vie et de co-
habitation (par exemple établir un 
cadre commun, définir l’espace 
privé, comment respecter les be-
soins et le rythme de vie des 
autres). Pour plus d’informations 
sur comment ouvrir vos portes à 
quelqu’un, écrire à info@cari-
tas-ge.ch ou appeler le Pôle Héber-
gement de réfugiés chez l’habitant 
de Caritas au 022 708 04 40.
Tara Kerpelman Puig

Bellevue-Genthod Accueil reçoit Caritas et l’Hospice général

La réunion s’est terminée par de la musique traditionnelle 
kurde de l’ensemble «Sebahat Erdem VA» et de la nourri-
ture traditionnelle préparée par des réfugiés vivant dans 
les communes de Genthod et Bellevue. TARA KERPELMAN PUIG

La forêt interdite 
aura subi bien 
des modifications 
au fil des siècles.

Julien Compagnon

Cela ne vous aura sans doute pas 
échappé, la commune de Pre-
gny-Chambésy, constituée de sur-
faces agricoles et d’une pitto-
resque partie lacustre, fait égale-
ment la part belle à plusieurs 
zones boisées, comme le bois de 
la Foretaille, frontière naturelle 
avec la commune de Bellevue.

L’année 2024 marque juste-
ment les 60 ans de l’inauguration 
de l’autoroute Genève-Lausanne, 
qui a vu le bois de la Foretaille être 
coupé en deux par cette nouvelle 

voie rapide reliant les deux prin-
cipales villes lémaniques.

Le bois de la Foretaille tire son 
nom des mots latin «foresta» et 
«forestare», signifiant littérale-
ment «forêt interdite». Ceci coïn-
cide avec le fait que ce bois, pro-
priété au Moyen Âge des sei-
gneurs de Tournay mais laissé à 
disposition des paysans, était mis 
à ban lors de la saison de la chasse.

Dans les siècles qui ont suivi, 
le bois de la Foretaille a vu sa sur-
face se modifier et même se ré-
duire, notamment à cause d’un 
incendie en 1942, de l’agrandisse-
ment de la piste de l’aéroport en 
1950, de la construction de l’auto-
route en 1964 et de la centrale SIG 
qui a vu le jour en 1974.

De nos jours, le bois de la Fo-
retaille permet à toutes et tous de 
s’évader dans un lieu bucolique 
où les sentiers slaloment entre les 

arbres et les bosquets. Vous pour-
rez aussi admirer, s’il n’est pas as-
séché, le nant de Pregny, qui 
prend sa source à la hauteur du 
chemin des Ruches et vient se je-
ter dans le ruisseau le Vengeron 
situé dans le bois des Châtai-
gniers.

Si vous êtes chanceux et que 
vous restez discrets, vous aurez 
peut-être même la chance d’aper-
cevoir des renards ou des biches 
qui parfois se risquent en ce lieu, 
dont la tranquillité est souvent 
troublée par les timbres des 
avions et des véhicules.

Nul doute que les habitants de 
la commune souhaitent préserver 
ce «poumon vert», lieu indispen-
sable pour de belles balades en fa-
mille, une simple petite prome-
nade ou même une sieste répara-
trice sur l’un des bancs en bois qui 
s’y trouvent.

Le bois de la Foretaille
Pregny-Chambésy

Bois de la Foretaille en hiver. FAMILLE COMPAGNON

Ce fut, entre autres, 
l’occasion de saluer 
les nouveaux citoyens.

Mesdames Linn, Emma, Lucie, 
Alexandra, Elia et Stella ainsi que 
Messieurs Vittorio, Léander, Clé-
ment et Gabriel: jeunes et terrible-
ment sympathiques, ce sont nos 
nouveaux citoyens.

En effet, ayant atteint leur ma-
jorité civique, ils ont été appelés 
à monter sur scène lors de l’apé-
ritif communal en début d’année, 

afin de recevoir les félicitations de 
l’Exécutif ainsi qu’un cadeau sym-
bolique pour marquer leur pas-
sage à l’âge adulte.

La maire, Karine Bruchez, a 
souligné l’importance de leur 
nouveau statut, pouvant mainte-
nant prendre des décisions sans 
l’aval des parents, et les encoura-
geant à s’engager activement dans 
la vie communautaire.

Les défis à relever étant multi-
ples, le monde actuel aura bien 
besoin de cette jeunesse pleine 

d’enthousiasme. Nous vous sou-
haitons donc un bel avenir tout en 
vous rappelant que le droit de 
vote que vous avez acquis est plus 
qu’un devoir, c’est une responsa-
bilité.

Se sont ensuivi, avant de se re-
trouver pour un moment de 
convivialité et partager le verre de 
l’amitié, l’accueil des nouveaux 
habitants et la remise du Mérite 
hermançois qui a déjà fait la une 
du précédent journal!
Denise Bernasconi

Apéritif communal à la salle communale d’Hermance

Les nouveaux citoyens ayant obtenu leur majorité civique.

A
N

D
R

E
A

  
A

L
IO

T
T

I

Une salle communale  
aux allures festives pour 
honorer le grand âge.

Le 21 janvier, les autorités com-
munales ont organisé le tradition-
nel repas des aînés. Pour l’occa-
sion, la salle communale s’est ha-
billée de son manteau festif. Près 
de deux cents convives étaient ré-
unis pour fêter l’année nouvelle 
sous un air médiéval. Un prolon-
gement qui rappelle la visite du 
Château de Ripaille en mai 2023.

Pendant l’apéritif, un couple 
de ménestrels amusait la «cour»; 
la dame jouait avec plusieurs 
sortes d’instruments folkloriques, 
accompagnant le jongleur dans 
ses fascinantes performances. En-
suite, un repas somptueux leur 
fut servi avec le sanglier à l’hon-
neur. Entre chaque plat, une 
pause en musique et prestidigita-
tion; de quoi nourrir l’esprit des 
invités. Après le dessert, les ar-
tistes montèrent sur scène pour 

accomplir un spectacle haut en lu-
mière.

Pour terminer cette journée en 
beauté, un pianiste se mit à jouer 
à la demande des chansons chères 
à leur cœur; ainsi la salle fit place 
au bal. Les aînés rentrèrent chez 
eux les yeux remplis d’étoiles et 
le cœur plein… Corinne Sudan

Repas des aînés meynites
De 1992 à 1994, le maire 
actuel de la commune 
d’Anières, Pascal Wassmer, 
a servi en tant que 
hallebardier Sa Sainteté  
le Pape.

Pascal Wassmer, en tant qu’an-
cien garde suisse, a donné une 
passionnante conférence en 
l’église de Corsier fin janvier, de-
vant une nombreuse assistance. 
Elle s’intitulait: «Ces Suisses qui 
gardent le pape».

Officier dans l’armée suisse, 
Pascal Wassmer est entré à la 
garde pontificale en 1992 en tant 
que hallebardier. Il y a fini son ser-
vice en 1994. Sa conférence nous 
a appris l’histoire de cette garde 
depuis sept cents ans. Elle fût de-
mandée par Jules II en 1503, ce 
pape qui était avant un pape un 
cardinal guerrier qui connaissait 
aussi les Suisses pour avoir été 
évêque de Lausanne. En 1505, 
suite à une bulle papale deman-

dant 200 gardes, elle fût active en 
1506 où 150 gardes arrivèrent à 
Rome. En 1527, la garde pontifi-
cale sauva le pape Clément d’une 
mort certaine en l’exfiltrant de ses 
assaillants. 147 gardes y perdurent 
la vie. Dissolution de la garde 
suisse en 1548 au profit des 
lansquenets.

En 1814, le pape Pie IX décida 
que les gardes devaient être nés 
en Suisse et viennent de Suisse. 
En 1970, dissolution des corps 
d’armée par Paul  VI, seule la 
Garde suisse reste au sein du Va-
tican pour sa protection. L’uni-
forme des gardes suisses est ins-
piré des fresques de Michel-Ange 
tant dans les formes que les cou-
leurs. La garde pontificale se com-
pose de trois sections, une Suisse 
alémanique, une Romande et la 
troisième consiste en la fanfare. 
Elle se compose maintenant de 
135 hommes dont 110 hallebar-
diers. Leurs missions sont très di-
verses, comprenant la protection 

du Saint-Père et de sa résidence, 
l’accompagnement du Saint-Père 
lors de ses voyages apostoliques, 
la surveillance des entrées offi-
cielles de la Cité du Vatican, les 
prestations de services d’ordre et 
d’honneur et la protection du Col-
lège cardinalice durant les va-
cances du Siège apostolique.
Antoine Zwygart

Ancien garde suisse au sein du Vatican

Lors de la conférence.
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Cologny
■ Dès le 29 février et jusqu’au 
10 mars, au Centre culturel du 
Manoir, ce sont les couleurs 
d’Ivé de Lisle qui nous enchante-
ront. Pour l’artiste, l’art est une 
manière de faire, un geste fu-
sionnel entre la pensée et la réa-
lisation d’une œuvre. «Peindre, 
c’est vivre la rencontre de qui 
n’est pas encore aboutie. 
Peindre, ce n’est pas la traduc-
tion d’une poésie.» Pour Ivé de 
Lisle, c’est rendre fertile un vi-
sible construit par l’artiste qui 
«voit» en couleurs et en lignes. 
Ses toiles, totems, plaques mé-
morielles et icônes seront expli-
qués lors de modérations et 
d’ateliers les dimanches 3 et 
10 mars, à 15 h, en présence de 
l’artiste. Vernissage mercredi 28 
février, infos sur ccmanoir.ch.

Agenda des 
communes

Genthod

■ Samedi 2 mars, à 19 h, à l’Es-
pace culturel de Genthod, la 
Mairie vous invite à célébrer les 
70 ans de Mademoiselle Chanel 
lors de son anniversaire. «Par-
fum, mensonges et trahison – La 
vie tumultueuse de Coco Cha-
nel» est un dîner spectacle 
«meurtre-mystère» comprenant 
un verre d’apéritif, feuilleté aux 
champignons, rôti de bœuf jus 
au romarin, gratin dauphinois, 
légumes, flan au caramel – plat 
végétarien sur demande. Accueil 
à 18 h 45.
■ Dimanche 17 mars, de 18 h à 
19 h 30 à l’Espace Culturel Gen-
thod, essayez de rester assis lors 
du spectacle stand-up des humo-
ristes Thibaud Agoston, Vanessa 
Lépine, Nadim Kayne et 
Alexandre Kominek, du Caustic 
Comedy Club de Carouge, lors 
de la représentation de leur soi-
rée «Caustic Night». Buvette ou-
verte dès 17 h.

Hermance

■ Samedi 16 mars, à 18 h, à 
l’église, l’Association des orgues 
d’Hermance (AOH) vous pro-
pose un magnifique concert 
avec, au programme, deux 
chefs-d’œuvre de musique ba-
roque sacrée parmi les plus re-
marquables d’Antonio Vivaldi: 
le «Nisi Dominus», (psaume 127 
généralement attribué au roi Sa-
lomon, Xe siècle av. J.-C.), et le 
«Stabat Mater», (poème du 
XIIIe siècle qui évoque la souf-
france de Marie lors de la cruci-
fixion de son fils).
Entre ces deux œuvres pour 
contralto solo et ensemble ins-
trumental s’intercale un 
concerto pour violon du même 
auteur. Avec Johanna Hernan-
dez, contralto et violon, accom-
pagnée par l’Ensemble Instru-
mental Aqua Viva, formé de Ca-
therine Plattner et Kee-Soon 
Bosseaux, violons, Mathurin 
Bouny, alto, Karolina 
Plywaczewska, violoncelle, et 
Norberto Broggini, orgue. En-
trée libre, collecte.
■ Jusqu’au 28 avril, à la Fonda-
tion Auer Ory pour la photogra-
phie, remarquable exposition 
de Bernard Plossu et Françoise 
Nunez intitulée «Une longue 
route». Ouvert sur rendez-vous 
au 022 751 27 83.

Meinier

■ Du 29 février au 3 mars, la 
galerie Le Coin du centre vous 
invite à l’exposition de Florence 
Gaist, pour y découvrir ses illus-
trations et dessins itinérants. 
Vernissage le jeudi 29 février dès 
18 h. Horaires de l’exposition: 
Vendredi 1er mars de 16 h à 20 h, 
samedi 2 mars de 14 h à 18 h et 
dimanche 3 mars de 12 h à 15 h. 
Route de Gy 41.

La structure pour l’enfance 
Pop e Poppa se chargera 
d’occuper nos enfants 
après l’école.

C’est officiel. À compter de la ren-
trée scolaire 2024-2025, l’associa-
tion Pop e Poppa va assurer, dans 
le cadre d’un contrat de presta-
tions, l’exploitation de l’accueil pa-
rascolaire et périscolaire de la com-
mune de Cologny.

En plus du plaisir d’être en-
semble, les enfants seront gâtés 
comme toujours à Cologny: arts 
plastiques, bricolage, éveil musical 

et culturel, ateliers scientifiques, 
découverte de l’artisanat, sport, 
cirque, danse, etc.

De nombreuses activités enri-
chissantes et variées sont prévues 
qui contribueront à leur épanouis-
sement.

Pop e Poppa est actuellement le 
plus grand réseau de structures 
d’accueil de l’enfance et constitue 
un maillon essentiel de l’accueil ex-
tra-familial des enfants en Suisse. 
Innovante et flexible, cette struc-
ture se développera désormais à 
Cologny aussi.
Catherine Gautier le Berre

Nouvel accueil à Cologny 
pour la rentrée 2024-2025

L’ancien donjon est en 
rénovation.

Fermée au public depuis long-
temps à cause de sa dégradation, 
la tour d’Hermance, symbole de 
notre commune et édifice excep-
tionnel mais qui, malheureuse-
ment, tombait en ruine, est actuel-
lement en rénovation. On ne peut 
que s’en réjouir tant il est essen-
tiel de sauvegarder notre patri-
moine et la tour, édifiée par Mer-
met Jonzier en 1337, en est un élé-
ment fondamental. Sans compter 
que ce joyau historique de bientôt 

700 ans contribue grandement à 
l’attrait de notre village.

Cette tour ronde, propriété de 
l’Église catholique, est tout ce qu’il 
reste du château construit en 1318 
par Hugues Dauphin, sire de Fau-
cigny. Cette grande dame avait 
donc bien besoin de se faire refaire 
la façade. Une opération coûteuse 
comme on peut l’imaginer. C’est 
d’ailleurs pourquoi elle aura at-
tendu si longtemps avant qu’on 
s’occupe d’elle.

En 2016, l’Église crée l’associa-
tion des Amis de la tour médiévale 
d’Hermance, laquelle a fait un ap-

pel aux dons qui a été un réel suc-
cès. C’est ainsi que, grâce à la gé-
nérosité de la Commune d’Her-
mance et de nombreux donateurs, 
entre autres, le financement peut 
maintenant être assuré.

Le but étant de respecter au 
mieux son histoire et de conserver 
les éléments d’origine, on peut se 
demander si les latrines en saillie 
de l’époque, qui étaient situées au 
3e étage du donjon, seront recons-
truites!

Nous le découvrirons en 2025, 
date prévue de la fin des travaux. 
Denise Bernasconi

La tour médiévale située dans le village 
d’Hermance va faire peau neuve

Le Coup de 
chapeau 
récompense 
Edouard Aubert, 
devenu en 2023  
le champion suisse 
de tennis des moins 
de 18 ans.

Olivier Lombard

Vendredi  12 janvier, l’apéritif 
communal de début d’année a ré-
uni de nombreuses personnes 
heureuses de se retrouver pour 
ce moment festif et convivial.

Après son allocution de bien-
venue, le maire, Christophe Sen-
glet, a invité les jeunes qui ac-
cèdent à la majorité en 2024 à le 
rejoindre et ils ont été félicités par 
le public.

Enfin, le Coup de Chapeau a 
été décerné. Cette distinction est 
attribuée une fois par année à un 
ou une jeune de la commune se 
distinguant dans une activité 
sportive, artistique, culturelle, so-
ciale, humanitaire, scientifique 
ou encore personnelle. Cette an-
née, c’est un jeune sportif parti-
culièrement doué qui reçoit ce 
prix. En effet, Edouard Aubert est 
devenu en 2023 le champion 
suisse de tennis des moins de 
18 ans, en devançant les 16 meil-
leurs joueurs de cette catégorie.

Comme tout enfant de Choulex 
qui commence le tennis, le lauréat 
a été initié à ce sport par Evi 
Werren, professeure passionnée. 
Il a débuté la compétition à l’âge 
de 10 ans. À 16 ans, victime d’une 
blessure, il a dû renoncer à s’ali-
gner pendant plusieurs mois. 
C’est donc un exploit remarquable 
qu’il a réalisé en devenant peu de 
temps après champion suisse. 
Edouard Aubert est en année de 
maturité et doit concilier sa vie de 
collégien et celle de sportif de haut 
niveau, ce qui est une gageure. 
Une fois son diplôme en poche, il 
espère pouvoir intégrer une uni-
versité américaine où il pourra 
poursuivre ses études en parallèle 
avec sa carrière tennistique. Nous 
lui souhaitons plein succès.

Un jeune tennisman talentueux
Choulex

Edouard Aubert est félicité par Delphine Krähenbühl, ad-
jointe au maire Christophe Senglet, au deuxième plan.
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Les jeunes ayant atteint 
leur majorité, les 
personnes ayant obtenu  
la naturalisation et  
les nouveaux habitants  
ont été honorés.

Pascal Wassmer, notre maire, a ou-
vert la cérémonie en parlant des 
conflits actuels de par le monde et 
de l’aide, par des actions de solida-
rité et d’entraide, qui anime 
Anières, afin d’accueillir les per-

sonnes touchées qui arrivent dans 
notre village, en mettant par 
exemple des appartements à leur 
disposition.

Anières est depuis des années 
en perpétuel mouvement, avec des 
projets ambitieux pour améliorer 
la qualité de vie de ses concitoyens. 
Il y aura prochainement l’inaugu-
ration des immeubles 3 et 5 de la 
Côte d’Or. Le nouveau parking de 
90 places a été terminé à la fin de 
l’année 2023. Il en résulte aussi une 

nouvelle place qui devrait animer 
le quotidien.

En 2023, il y a eu aussi la renais-
sance de notre mairie avec de nou-
veaux locaux pour disposer d’un 
outil de travail performant. 
L’agrandissement de l’école va 
commencer, durée des travaux en-
virons deux ans. Il y sera créé un 
nouveau préau, revisité et végéta-
lisé pour le bien-être des enfants.

La commune s’investit aussi de-
puis de nombreuses années avec 

un partenariat pour la géothermie, 
cette source de chaleur pour le 
chauffage si importante pour notre 
futur, et s’en donne les moyens. 
Dans ce projet, les premiers im-
meubles à être chauffé avec cette 
énergie seront ceux de la rue Cen-
trale.

Monsieur le maire remercie 
aussi la police, la police munici-
pale, la société privée de sécurité, 
les pompiers et les sauveteurs du 
lac pour leur engagement auprès 

de la population. Une sécurité de 
tous les instants importante au 
quotidien. Les comptes de notre 
commune sont sereins et de 
bonnes rentrées fiscales ont été en-
registrées. Il finit son discours par 
«Vive Anières!» S’ensuit la remise 
d’un petit cadeau à nos nouveaux 
jeunes ayant atteint leur majorité. 
Un cocktail dînatoire nous a été of-
fert en cette soirée animée en mu-
sique par Amaury Faivre.
Antoine Zwygart

La traditionnelle cérémonie des vœux du maire a eu lieu à Anières

À la troisième place  
du podium du Prix IDDEA 
2023, elle souhaite 
revaloriser la laine  
de mouton locale.

Elle s’appelle Paola De Salvo et tra-
vaille en tant que biologiste envi-
ronnementale. Elle est mère de 
deux enfants et s’intéresse depuis 
quelque temps au travail de la 
laine de mouton. Elle a appris de 
manière autodidacte comment la 
laver, la carder, la teindre et la fi-
ler à partir de la laine brute.

En se documentant un peu, elle 
a découvert que 80% de la laine 
provenant de la tonte des mou-
tons finit brûlée en Suisse comme 
en Europe. Mettant en parallèle 
un autre fait aberrant, celui de 
l’utilisation très répandue de vête-
ments importés, fabriqués avec 
une grande proportion de fibres 
synthétiques, elle décide de s’en-
gager pour promouvoir l’utilisa-
tion de la laine. Cette dernière a 
de nombreux atouts: excellent iso-
lant thermique, elle est analler-
gène, ininflammable, riche en 
lanoline et biodégradable. À l’in-
verse, les fibres synthétiques re-

jettent par leur utilisation et leur 
lavage en machine de nombreuses 
particules de microplastique qui 
se retrouvent dans les eaux usées 
puis dans la nature, jusque dans 
nos aliments.

Forte de ce constat, elle décide 
d’agir. En février 2023, elle sou-
met donc un projet auprès du 
concours entrepreneuriat IDDEA 
(idées de développement durable 
pour les entreprises d’avenir) et 
après une série de sélections et 
une trentaine d’heures de cours 
d’accompagnement en gestion de 
projet, termine à la troisième 
place du podium en novembre 
2023!

C’est donc une immense fierté 
pour elle et un grand bonheur que 
celui de pouvoir contribuer à un 
avenir meilleur, grâce à ce projet 
qu’elle a baptisé «Swiss woolness 
wellness» traduit par «bien-être 
suisse et laineux» en français. Elle 
entend bien continuer de dévelop-
per son activité, en proposant no-
tamment des ateliers de décou-
verte du travail de la laine, la créa-
tion de produits décoratifs, de 
bien-être et de vêtements.
Caroline Delaloye

Une Belleviste lauréate
Connaissez-vous le groupe 
des «Bienvenus» de  
la paroisse?

Le groupement des «Bienvenus» 
fait partie de la paroisse Cologny-
Vandœuvres-Choulex. Il est com-
posé d’un comité qui organise 
chaque année quatre à cinq acti-
vités, que ce soit un moment 
convivial autour d’un délicieux re-
pas, une sortie dans la région, une 
visite, etc., tout cela dans la bonne 
humeur et la joie d’accueillir de 
nouvelles personnes ou de se re-
trouver tout simplement.

Ces moments, très appréciés, 
sont ouverts à toutes les per-
sonnes retraitées, jeunes ou 
moins jeunes. Pour obtenir toutes 
les informations afin de participer 
à une ou plusieurs de leurs activi-
tés dont la première démarre ce 
mois de février, vous pouvez vous 
inscrire auprès de leur prési-
dente, Marianne Pasche, en écri-
vant à pasche.mar@gmail.com, en 
téléphonant au 079 257 70 83 ou 
vous adresser à la paroisse au 
022 750 10 86. Le groupe des 
Bienvenus sera ravi de vous ac-
cueillir. Stéphanie Jousson

Bienvenue!
Les enfants des classes 
primaires de Genthod nous 
ont emmenés faire le tour 
du monde.

Les enfants de 1P à 5P ont donné 
leur concert annuel de Noël juste 
avant les vacances, avec une pre-
mière représentation pour les 
aînés de Genthod l’après-midi, et 
une pour les parents et les proches 
le soir. Avec le soutien et l’aide des 
enseignants de l’école, ils ont créé 
un spectacle intitulé «Le Père Noël 
fait le tour du monde».

Les 1P et 2P déguisés ont com-
mencé dans la savane africaine et 
l’Océanie avec des chansons re-
connues, «Hakuna Matata» et 
«Sous l’océan». Ensuite, les 2P et 
3P nous ont emportés en Asie avec 
ses bêtes magnifiques, les chevaux 
et les dragons. Les 4P nous ont fait 
redécouvrir l’Europe, comme l’Ir-
lande et notre belle Suisse. Les 4P 
et 5P sont passés par les Amé-
riques, et on a eu droit à des chan-
sons comme «Let’s Twist Again». 
Et, à la fin, tout le groupe s’est ras-
semblé pour chanter des chansons 
traditionnelles de Noël comme 
«Mon beau sapin».

C’était non seulement un mo-
ment convivial et joyeux, mais 
aussi de fierté pour tous les pa-
rents et proches.
Tara Kerpelman Puig

Le concert des écoliers
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Pregny-Chambésy
■ Jeudi 14 mars, à 20 h, à la 
salle communale, Théâtre «Un 
dîner d’adieu» par la compagnie 
Passage à l’Acte. Une satire drôle 
et décapante de nos hypocrisies 
sociales, amicales et conjugales. 
Une belle soirée de rire et de 
bonne humeur!
■ Lundi 18 mars, dès 19 h 30, se 
tiendra le Festival du Film vert 
(FFV) à la bibliothèque de Cham-
bésy. Le FFV est le seul festival 
de documentaires dédié à l’éco-
logie et l’environnement en 
Suisse romande. Il est devenu 
depuis plusieurs années, un évé-
nement incontournable où sont 
présentés des films de Suisse et 
d’ailleurs. Programmation à ve-
nir, courant février sur
www.festivaldufilmvert.ch/fr.

Agenda des 
communes

Anières
Espace de vie 
enfantine
Les inscriptions 2024-2025 pour 
l’espace de vie enfantine «La 
T-Anières» seront ouvertes sur
latanieres.ch à partir du 26 fé-
vrier. Garderie des tout-petits de 
1 an (31 juillet2024 ) à 2 ans. 
Possibilités d’accueil: matinée de 
8 h à 12 h. Espace décloisonné 
de 2 ans (au 31 juillet 2024) à 
l’entrée de l’école. Possibilité 
d’accueil: matinée de 8 h à 12 h 
et/ou journée de 8 h à 16 h avec 
repas/sieste. Plus d’infos sur
lataniere.ch. A.Z.

En bref

Bellevue
Vacances Au 
P’tit Train
Les inscriptions pour les va-
cances de Pâques du 8 au 
12 avril au Centre d’accueil «Au 
P’tit Train» sont ouvertes. Ce 
centre accueille en priorité les 
enfants de Genthod, Bellevue, 
Collex et Chambésy. Au pro-
gramme, des sorties en car pré-
vues à Forestland et au Parc 
Aventure. Les inscriptions de 
dernière minute sont acceptées. 
Il est donc encore possible d’ins-
crire votre enfant pour la se-
maine de vacances du 19 au 
23 février. Plus d’infos sur
www.au-ptit-train.com. C.D.

Hermance
Bonhomme Hiver
Afin d’emporter les rigueurs de 
l’hiver et saluer les beaux jours, 
la Maison de la Tour a la gentil-
lesse de nous convier à brûler le 
Bonhomme Hiver le mardi 19 
mars dès 17 h 45. Une belle ren-
contre avec les résidents à la-
quelle sont invités enfants, pa-
rents, enseignants, habitants. 
Un moment de convivialité tou-
jours bien sympathique.
L’embrasement du Bonhomme 
se fera entre 18 h et 18 h 30 se-
lon la luminosité. D.B.
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Ils étaient une vingtaine 
autour de Jeanine Muller, 
leur ancienne maîtresse 
d’école.

Samedi 27 janvier, ils se sont réu-
nis grâce à Lucy Anklin, une Belle-
viste bien connue pour son enga-
gement dans la commune. Elle 
s’était chargée de l’organisation de 
cette journée à la saveur si particu-
lière. Retrouver les coordonnées 
des camarades, fixer une date qui 
permette à la plupart de se réunir, 
rassembler des souvenirs datant de 
cette époque, comme les «Bala-
dins», journaux regroupant des 
textes et des dessins produits par 

les élèves et vendus jadis en porte-
à-porte aux villageois. La cagnotte 
semble-t-il, avait même permis de 
financer une excursion à Bâle en 
avion!

C’est entre 1965 et 1968 qu’ils 
ont eu Mademoiselle Muller, une 
jeune enseignante qui sortait tout 
juste des études pédagogiques. 
Cette dernière a introduit la mé-
thode Freinet dans son enseigne-
ment avec ses premières classes 
d’élèves. Cette méthode était alors 
assez novatrice puisqu’elle est cen-
trée sur l’élève et prône la démo-
cratie, les valeurs d’entraide et de 
coopération entre pairs. Jeanine 
Muller était la «reine de la fête», et 

si ses anciens élèves la tutoient au-
jourd’hui, l’on sentait encore un 
profond respect et une grande re-
connaissance de leur part de l’avoir 
eue comme enseignante.

Une grande table avait été dres-
sée au centre de la salle Colovra-
cum, qui était à l’époque leur salle 
de gymnastique. Un buffet propo-
sant des plats péruviens préparés 
par Flor Vetterli, l’épouse de Wal-
ter, leur a permis de se régaler tout 
en échangeant gaiement autour de 
souvenirs communs. Césario De 
Mello Franco avait même fait le dé-
placement avec son épouse depuis 
le Brésil où il réside désormais. 
Tous les participants ont eu une 

pensée émue pour leur camarade 
Thomas Vetterli qui les avait quit-
tés sept mois plus tôt… Et à l’heure 

de se dire au revoir, la plupart sou-
haitaient pouvoir se réunir à nou-
veau. Caroline Delaloye

Joyeuses retrouvailles entre anciens élèves de l’école de Bellevue

Anciennes photos de classe. CAROLINE DELALOYE

Jean-Jacques Béné 
et Gilbert Calame 
ont été 
récompensés.

Corinne Sudan

Le 9 janvier dernier, alors que la 
nature se vêt de son blanc-man-
teau, la population meynite se re-
trouve dans la salle communale, 
au chaud, afin d’honorer les vœux 
du maire, Alain Corthay. Pendant 
la soirée, deux Mérites meynites 
furent décernés: l’un associatif et 
l’autre d’honneur.

Biennois de naissance et mey-
nite de cœur, Gilbert Calame re-
çoit le Mérite meynite associatif 
2023. Passionné de sport, avec 
une attirance certaine pour la 
course à pied, Gilbert participe, en 
1985, à la création de la Foulée 

meynite. Une société qui compta 
alors jusqu’à 13 membres. Ces vail-
lants coureurs participèrent à plu-
sieurs événements sportifs connus 
ou reconnus, arborant fièrement 
les couleurs de la commune. La so-
ciété a pour règle qu’à une bonne 
table et un bon verre doit suivre 

l’effort afin de consentir à la bonne 
récupération du corps et de l’es-
prit.

Attiré par de nouveaux défis, il 
rejoint Courir pour aider, créée 
par son ami Gaby Gremion. Il in-
tègre le comité et devient respon-
sable des Finances pendant les 

dix-sept premières années d’exis-
tence de la course. Ensuite, c’est 
le Club des Aînés qui attire son at-
tention. Depuis 2010, Gilbert or-
ganise les sorties et les voyages du 
club. Il fait partie de ces travail-
leurs de l’ombre, essentiels. Un 
mérite qui récompense l’engage-
ment, le dévouement et la fidélité 
envers sa commune.

Meynite de naissance, Jean-
Jacques Béné reçoit le Mérite 
d’honneur 2023. Il pratique le 
football à l’US Meinier, des classes 
juniors aux vétérans. Après ses 
études de médecine à Genève, il 
quitte le canton pour effectuer dif-
férents stages.

En 1983, Jean-Jacques ouvre, 
avec Jocelyn Girod, un cabinet mé-
dical au chemin de la Rétuelle. Il 
consacre ainsi une trentaine d’an-
nées à ses patients. Il ne comptait 
pas les heures, entre les visites à 
domicile et le cabinet, voire le di-
manche, lorsqu’on venait frapper 

à sa fenêtre pour une consultation 
urgente. Après s’être dévoué à son 
métier, Jean-Jacques change d’ac-
tivités et s’aventure tout d’abord 
comme guide, faisant découvrir 
notre cité aux touristes, et égale-
ment aux Genevois.

Son jardin, dont il s’occupe 
avec cœur, est ouvert aux prome-
neurs; un lieu de rencontre par ex-
cellence où des enfants viennent 
parfois écouter les conférences 
que Jean-Jacques anime, ou s’en-
gouffrent dans un petit cabanon 
pour y laisser un mot, un poème 
ou un dessin, souvenir d’un pas-
sage dans cet endroit singulier.

Depuis quelques années, Jean-
Jacques s’investit dans le Club des 
Aînés; vice-président, il propose, 
entre autres, des conférences, or-
ganise les marches ponctuelles et 
les repas qui s’ensuivent. Un mé-
rite qui récompense le médecin 
passionné, dévoué et l’organisa-
teur au grand cœur.

Remise des Mérites 2023
Meinier

Jean-Jacques Béné et Gilbert Calame. CORINNE SUDAN

L’association Cerf-Volant 
propose des cours pour 
tous les âges.

Tous les mardis soir, l’association 
Cerf-Volant organise de 16 h 30 à 
17 h 30, puis de 17 h 45 à 18 h 45, 
des cours pour les enfants âgés de 
5 à 12 ans à la salle de réunion de 
la Foretaille. Ceux-ci sont complé-
tés par des cours dès l’âge de 

9  ans, les jeudis de 18  h  30 à 
19 h 30 au même endroit. À ces 
occasions, les chérubins sont ins-
truits par Gaspard Vernay, titulaire 
d’un diplôme «School instructor de 
la Fédération internationale des 
échecs». Ce grand passionné 
d’échecs a baigné avec toute sa fra-
trie dans ce sport depuis l’âge de 
6 ans. Il a participé à plusieurs 
compétitions et aime partager son 

amour pour ce jeu aux nombreux 
bienfaits, avec les petits et les 
grands.

En plus des cours pour enfants, 
l’association Cerf-Volant donne 
rendez-vous tous les mardis soir à 
partir de 19 h 30, au restaurant 
l’Auberge, au chemin des Cornil-
lons, pour les soirées Chess&Drink. 
Vous y trouverez des cours pour 
adultes donnés toujours par Gas-

pard Vernay. C’est avant tout l’oc-
casion de passer un agréable mo-
ment pour apprendre à devenir in-
collable sur l’échiquier ou pour 
parfaire vos meilleures stratégies. 
Ces rencontres allient convivialité 
et partage, afin de permettre de 
passer une bonne soirée autour 
d’un verre de vin, d’une bière, d’un 
cocktail ou d’une boisson sans al-
cool. Pour compléter son offre, l’as-

sociation organise un tournoi 
d’échecs pour tous le samedi 23 
mars à la salle communale de 
Chambésy, de 10 h à 16 h. Il com-
portera 9 rondes de 10 minutes et 
les inscriptions sont déjà ouvertes.

Toutes les informations peuvent 
être trouvées en contactant l’asso-
ciation par le biais d’un e-mail à 
cerfvolant1292@gmail.com.
Julien Compagnon

Devenir Grand Maître d’échecs à Pregny-Chambésy, c’est possible

La population et  
les sociétés ont répondu 
présent à cet événement 
incontournable.

Les habitants ont été nombreux à 
la verrée de l’Exécutif, le 16 jan-
vier dernier, au cours de laquelle 
Monsieur le maire, Eric An-
selmetti, et ses deux adjoints, 
Christophe Baumberger et Fran-
çois Jaccard, ont présenté leurs 
bons vœux à la population pour 
la nouvelle année. Ils ont effectué 
tour à tour le bilan de leurs ac-
tions au cours de l’année écoulée, 
parmi lesquelles la rénovation en 
cours du nouveau groupe scolaire 
et d’autres travaux publics com-
munaux figurent en bonne place.

C’était aussi l’occasion de voir 
à quel point perdure le vivier de 
sociétés qui animent la commune 
dans des domaines aussi variés 
que les sports, la culture, la vie 
scolaire, les services à la commu-
nauté et d’autres activités récréa-
tives. À la même occasion, l’Exé-
cutif a aussi appelé à de nouvelles 

vocations dédiées à l’animation 
de la vie politique communale.

Félicitations aux trois Mérites 
corsiérois 2023: Juliette Papillon, 
Gaël Peccoud et la Société de sau-
vetage d’Hermance, ainsi que nos 
salutations aux jeunes qui vont at-
teindre leur majorité dans le cou-
rant de cette année.
Patrick Jean Baptiste

Les bons vœux à Corsier
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Cédric Goumaz a réalisé 
son rêve: participer au 
rallye-raid le plus dur  
du monde.

Vous l’avez peut-être déjà appris, 
un Choulésien a participé au Dakar 
2024, le rallye-raid le plus difficile 
qui soit. Cédric Goumaz, notre éle-
veur de vaches limousines, a ainsi 
non seulement réalisé son rêve 
d’enfance, mais il a accompli un ex-
ploit presque unique, en terminant 
cette épreuve au 35e rang sur 74 
dans sa catégorie sans avoir aucune 
expérience du Dakar ou d’un autre 
rallye-raid.

Pour mettre sur pied un tel 
challenge, Cédric Goumaz a su 
convaincre des partenaires impor-
tants. Il s’est aussi assuré un appui 
local conséquent, en proposant 
par exemple son vin aux clients du 
Café des Amis. C’est ainsi que de 
nombreux Choulésiens et Genevois 
l’ont suivi et soutenu durant les 
deux semaines du rallye.

Choulex a également été le lieu 
où le camion d’assistance tech-

nique a été conçu et aménagé, 
avant d’être transporté jusqu’en 
Arabie saoudite, pays hôte de 
l’épreuve. De retour à Choulex, où 
il retrouve son exploitation et ses 
vaches, il peut enfin récupérer de 
l’immense fatigue emmagasinée 
durant cet exploit.

Cédric Goumaz, conscient de 
l’impact environnemental d’une 
telle compétition, explique qu’il es-
père pouvoir utiliser, dans une pro-
chaine édition, un carburant plus 

écologique, comme par exemple 
de l’hydrogène produit à partir des 
déjections de ses vaches, une tech-
nologie en cours de développe-
ment chez des fabricants et moto-
ristes suisses. Il précise que le Da-
kar, en partenariat avec l’Arabie 
saoudite, encourage ce genre de 
démarche et il espère qu’en cas de 
succès, ce nouveau procédé sera 
appliqué à grande échelle, et donc 
pour ses engins agricoles.
Olivier Lombard

Un Choulésien au Dakar 2024

Le buggy de Cédric Goumaz quitte Choulex pour se rendre 
au départ, tracté par le camion d’assistance technique.
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